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8e orientation : L’évaluation des apprentissages doit contribuer à l’amélioration
de la qualité de la langue parlée et écrite de l’élève.

Cette orientation confirme que l’évaluation des apprentissages constitue l’un des leviers à exploiter pour
favoriser, au sein de la communauté scolaire, une prise en charge collective de la qualité de la langue.
Dans la perspective de la réussite éducative de tous les élèves, la nécessité de maîtriser la langue, qu’elle
soit parlée ou écrite, n’est plus à démontrer. En effet, la langue constitue un vecteur important de l’appren-
tissage. La communauté éducative tout entière doit donc intervenir pour que les élèves utilisent une
langue de qualité dans toutes leurs activités et qu'ils acquièrent graduellement le souci de la qualité de
la langue pour arriver à la prendre eux-mêmes en charge. Cette préoccupation exige que tous les
enseignants se sentent touchés, quel que soit le domaine dans lequel ils interviennent.
La préoccupation de la qualité de la langue en évaluation des apprentissages doit s’inscrire à l’intérieur
des autres orientations de la Politique. Ce souci se manifeste notamment par la présence de critères
d’évaluation liés à la qualité de la langue dans la plupart des programmes de formation et d’études.
Ainsi, il est possible d’en tenir compte dans de multiples situations d’apprentissage et d’évaluation. Cette
préoccupation se manifeste aussi en cours d'apprentissage dans plusieurs disciplines par des pratiques
visant à valoriser la clarté et la précision de l’expression orale et écrite. La rétroaction fréquente auprès
des élèves ne peut que contribuer à les aider à mieux s’exprimer. Dans cette perspective, il ne saurait
être question d’enlever des points aux élèves pour leurs erreurs dans l’utilisation de la langue.
Pour les élèves nouvellement arrivés au Québec et pour ceux qui éprouvent des difficultés à bien maîtriser
la langue, il est important de mettre en place les mesures de soutien nécessaires et d’adapter les inter-
ventions en évaluation afin qu'ils soient en mesure de satisfaire à des attentes acceptables au regard de
la qualité de la langue. Ainsi, on évite à ces élèves de subir quelque forme d’exclusion que ce soit. De
plus, le souci de la qualité de la langue ne devrait pas conduire à réduire les possibilités de reconnais-
sance des compétences de ces élèves, autres que les compétences en langue parlée et écrite, et par
ricochet, celles qui sont liées à l’obtention d’une qualification ou à la reconnaissance des acquis.
Cette orientation vise la mise en place d'une pratique collective propice à l’amélioration de la qualité de
la langue parlée et écrite des élèves. Dans cette perspective, les milieux scolaires sont conviés à se doter
de moyens appropriés à l’application de cette orientation.
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